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Merci de ne pas transporter ce feuillet dans le domaine public pendant Chabbat. 

Chabbat Chalom ! 

D'var Torah du  
Rabbin Didier Kassabi  
 

Rabbin de Boulogne 
 

Ki Tavo 5785, 20 Elloul 5785 
 

 Quelle peut être la mitzvah qui justifie à elle seule la création 
du monde ? 
Parmi les 613 commandements, certains penseront à la Brith Milah, 
d'autres au respect du Shabbat, à la cacherout ou au respect des 
parents. 

 
Nos Maîtres nous proposent une réponse bien différente. En prenant pour référence la Parasha de cette 
semaine, ils affirment la chose suivante : « Béréshit bara Elokim ». 
Le monde a été créé pour le Réshit !  
Or, nous trouvons que le peuple d'Israël porte le nom de Réshit.  
De même, la Mitsvah d'offrir les prémices au Temple de Jérusalem porte également le nom de Réshit. 
C'est-à-dire que le monde a été créé pour que le peuple d'Israël puisse accomplir la Mitsvah des 
prémices. 

 
Cela peut nous sembler être des plus surprenants. En effet, nous pouvons trouver dans 
l'accomplissement de cette Mitsvah un simple événement folklorique pour lequel nous mettons nos 
premiers fruits dans un panier pour les offrir au Temple de Jérusalem au cours d'une procession 
particulièrement festive. 
Quel est le sens profond de cette mitsvah qui peut nous faire comprendre qu'elle justifie toute la création 
du monde ? 

 
Le commentaire du Alchikh sur la Parasha nous permet de mettre en évidence une valeur fondamentale 
qui est véhiculée à travers l'accomplissement de cette Mitsvah. 
Lorsqu’un homme plante un arbre, il devra fournir beaucoup d'efforts avant de voir pousser ses premiers 
fruits. De plus, pendant les trois premières années, les fruits seront considérés comme « ´Orla » et seront 
interdits à la consommation. La quatrième année ils auront un statut particulier de sainteté et il faudra les 
consommer à Jérusalem avec toutes les règles de pureté correspondantes. 
Lorsqu'arrivera la production de l'année suivante, le propriétaire pourra enfin consommer ses fruits sans 
restriction particulière (si ce n'est les prélèvements annuels de Téroumoth et Ma'asséroth). Pourtant là 
encore, la Torah intervient et lui ordonne d'offrir les premiers fruits au Temple de Jérusalem. 
Alors que le propriétaire pourrait enfin s'enorgueillir en récoltant avec fierté les fruits pour lesquels il a 
tant œuvré et les savourer avec satisfaction, la Torah demande de les offrir à Dieu. Pour quelles raisons ? 
Pour apprendre à voir la main de D-ieu dans tous les biens matériels qui appartiennent à l'homme. 
Les efforts ont été pénibles, l'attente insoutenable mais rien ne peut réussir sans la volonté de D-ieu qui 
donne le mérite de tirer profit de telle ou telle chose. 

 
Il existe tant d'éléments que l'on ne peut pas maîtriser et qui auraient pu entraîner une perte de toute la 
récolte annuelle. 
Lorsque finalement les premiers fruits apparaissent, nous devons reconnaître qu'ils ne sont pas 
uniquement les produits de l'œuvre de nos mains mais qu'ils dépendent également en grande partie 
d'une volonté divine. 

 
Si nous sommes en mesure de reconnaître la place d'HaShem dans notre existence, cela justifie 
largement la création du monde. 


